
le C R E do
DES GATHOLIQVES, EN

fuitce du Pater. Noster.

Toits les Dodeurs n’ont pas âpris,

A bien fcauGir leurs patcnoftrcsj

Ny leur efprit n’a pas compris
Tout ce Symbole des Apoflres,

. ...

QVor crotra-ôn encor? cefle feBeherettque

Sortie des enfers pour 'yenir en ces lieux.^

Seduire innocence;, ^ fdrfducepratique
Se dire refoymeC;, quelle entend trop mieux^

CREDO IN DE VM,
. . . _ ,

Cenejl pas croire en Dieu
^ fdmriferUylce

^hdtre la '^ertu ^ ^ par impiété^

Vouloir des fdindls Autels rduir le fàcrifce^

Voits ne cefferes point que ri dyeçst^irrité.

PAT REM OM NIP OT ENTEM
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Ce neft de J E S V s les Peres quon offenCe

C*efi bien 'yolerpim haut:, pour ')fOuloîr choirpim bnâ

De mefprifer U foj jointe k noftre creance^

Et ne croire non plm^ en 'yie qu’dû trepds,

\

CREATOREM COELI ET TERRÆ,
r

^îttdquer fins fuhieEl la l/iede nos Peresy

De'yojlre propre malj les rendre malheureux,

InfeSler tout '>» peuple^ amfi que des yiperes:

JSfeft ce pas guerroyer contre les bten-heureux,

ET IN lESVM CHRISTVM,
y

Les Edits dufeu Eoy ne fontpim en mémoire.

Ont Jonné le Toxm afin de faire peur,

Shls croyent que cela leur donne de la gloire:

ils auront quelque lour pour plus grande terreur.

P I L I V M E I V S

Vom mefieursdela Cour,qull(oye:^ldm(ture

De ces mauuats defjeins, hraffe\ contre lafoy,

luge:^ les innocens
, puniff fimpofure

,

Et ainfi nom 'yerrons fleurirmfiregrand Roj.

VNICYM DOMINVM NOSTRVM,

}
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ïl eficomme Soleil du milieu des fUnetes

De fon authorité il porte le flarnhem^

Faifdnt defia briller [es Royales hluettes^

^mfi qu^nfls de Mars^ ainft qu HeBornomeau

QVI CONCEPTVS EST DE SPIR. SA^^o.

Son efprit efpandu defta parmi le monde.

Fera de fes yaleurs yn renom glorieux:

Carfes yertm efiant d"yne gloire fécondé

il yiura bien-heureux fauorijé des deux.

NATVS EX MARIA

l!Heretiquefafché griefuement dans fin ame,

Veypir Pere Coton pourfon Prédicateur,

Voudrmt bien quynmmifireajfocié dejafamme

Peut tenir ce rang là
, fans ejl re conduBeur

V I R G I N E

Mats toy qm le conduis en la chrèjlienneyoye.

Tous les difcours .Anglois ne te facentde peur:

Car fylqmdugrand RoyJe chemin ne fouruoye

^ura duyray chrefiien les marques de thonneur.

PASSYS SVB PONTlb jîLATO.

*4 ÿ
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\Aye de ce grand Dieu touftours la Joutfenance

^tnÇi quil a ‘jouffert mm demm tout fouffrir

jl a paye pour nom le pru de nojlre ojj'ence

V Bt puis fur yne croix il a youlu mourir,

C R V C I FI X V S,

Q^and le moulin fans eau n dura pim de farine,

Tattes-en yn de bots^ propre d yoflre cerueau,

St Luther le fçauoit,tl produiroitfa mine^

JÜais d yne obfure mort dans l infernal tombeau,

MO RTVVS ET S EP VLTVS EST

Four maiflre lean Caluinfa mifrable yte,

jl a défia long temps qutl fnit icy bas J

Dont i efpere qu aucun ne luy porte etenuie,

La Parque ayant fié theure defan trefpas

DESCENDITADINFEROS
i

,Jye:^ doncques recours d la clUrté diuine,

Vom terres de bien loin fi yom aue:^lafoy,

C ef celle que l efrtt de nos cœurs illumine,

Ld aue^ yom point beftn d ^n miraclepour loy

. TERTIA OIE RESYRREXIT.
A

1
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Si ^QHS 'youle^^eyicoï* pdi* ^os hu^fihlespvieyes^

Acquérir le pardon de yojlre iniquité

Fuie:^ rimpiété de ces fales heurieres

Vom fèr^garentis fi laue:^ mérité»

-
' A M O R T V I S,

Le lujle fam fuhiet attaqué de malice ,

Soit par '^n huguenot.,Joit par yn enmeux,

Expojant aux corheaux^jon cœur en Jacrijice^

»Ayantrendu Cejpritences terrejrres lieux,

AS CEN DIT AD GOELOS

Belle eJlotUeM^nde admirable Marie
^ ^

Ne pleure::^pim i'^yojlre Ejpoux glorieux

il louit maintenant ctl/ne pim douce Me: .

Car en quitant ce monde en la youte des deux:

SEDET ad DEXTERAM ^

Buis donques que les cieUx ont chery fa belleame

Cherijje:^ tout ainfi ces Peres mnocens . ,

ils prieront pour yom^ pour le Roy, Madame,

ils fntayme:^ du ciel,^ font les yrak enfans,

DEI PATRIS OMNI POT ENT IS,

^ iq1



Takes que les deffems allumettes deguerre

Qmtafchent de troubler nojlre tranquiliti ^

Soyentauj^i bien cognm farmy toute U terre

Comme îb feront és cienx de la âtmntté

INDE VEMTVRVS EST IVDiCARE,

Vous Cure:^ de Parh^^ desfaux-bours enfemhle^

Iot^ne:^yos cœurs ça bas
^four les iomdre la haut

Bt p,our ynfçu degain^ quiyos cœurs defafjemble

Ne ceffe:^ de priernojlre Dieu comme tl faut,

VI vos ET MORTVOS.

,Ainfi tom tes la So^mnnej^ lefuites^

Ne fefmt rien quyn corps^ FE^ifè fleurira;,

- Les bons^ les mauuais^fuyuront tous a leurs pifles

Et t'efpere quainfl le fchiflne flnira,

A M E N.
^

v-

Le beurre de l’AntLcoton,

Le Toxin de la Remonftrancc,
Feront fleurir Pcre Coton, - -

, Et tous les refaites eu France.
T •
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ODE
QV E L 'gain pourroit auoir celuy

Qm poffedant vn cœur en viej

Voudroit neantmoins par enuie

L'auoir tout mort auecque luy i

C’eil vn erreur pur trop inique

Inuentee de Theretique,

Qm va le peuple feduifant.

Par vne nouuelle impofture

Du grand 'Roy iaffafin difant.

Des lefuites prendre nature,

Doncques contre ceft enuieux,

Hypocrite Sc malicieux

Anticothon plein d’ignorance,

L’Eftat ferme toufiours fera

Tant que le cœur du Roy de France^

A la Flefche repofera.




